LE QUOTIDIEN

Un ciel chargé de promesses

Vient me murmurer à l’oreille

Comme des paroles de messe

Qu’il va faire une nuit sans pareille.

La lune attend son tour

Dans une noirceur limpide

Pour aller faire un tour

Avec la mort et le vide.

Les Amours déjà incertaines

Qui ne montrent pas leurs visages

Des mots remplis de haine

Se transforment en mirage.

C’est pour cela que tu pars

Sans regret et sans cafard

Mais c’est la loi des départs

La rupture est le dernier rempart.

Le va et vient incessant

Nous mine au fil des jours

Sur un rocher rempli de sang

On perd pied au petit jour.

Cela vient de très loin

Peut-être du premier matin

Les « je t’aime » n’y font plus rien

C’est le voyage qui prend fin.

On a beau se blottir dans un coin

Par vagues successives et monotones

Le quotidien grignote à grande faim

Comme la dorure en Automne.

Je te jure que j’y prends garde

Mais c’est l’Amour qui veut ça.

C’est le destin que ça regarde

Ça finit toujours comme ça.

C’est même pas la peine de pleurer

Ou de se chercher des excuses

On finit tous un jour par sombrer.

Faut pas se lancer des « j’accuse »,

Alors on part sur un radeau

Qui dérive au gré du vent

On baisse enfin le rideau

Et on s’endort pour longtemps.
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